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         Nous ne pouvons dissocier le livre de 106 

pages, publié en 2018,  consacré aux Bouquets 

provinciaux  « Un siècle de parades d’archers 

en pays d’Oise » du personnage exceptionnel 

et passionné que fut Marcel Méciar.  Il a 

laissé son empreinte, non seulement dans 

l’histoire du village, mais surtout dans le 

maintien d’une compagnie d’arc dans la 

commune. Le 17 septembre 2003, à l’occasion 

de son  jubilé (cinquante ans), Jean-Jacques 

Carluy, le maire de la commune, à l’époque, 

soulignait : « Pour moi c'est un "honnête 

homme" c'est-à-dire qu'il s'agit d'un homme de 

devoir, honorable et sérieux. » Treize ans plus 

tard, le lundi de Pâques 2016, Jean-Claude Chireux, maire, en présence de Philippe Marini, 

président de l’ARC, et des élus municipaux lui remettront le nouveau drapeau de la 

compagnie et procéderont au baptême de la salle d’armes à son nom.  

         Nous avons tenté de reconstituer soixante années du palmarès éblouissant d’un capitaine 

hors normes, trop modeste pour étaler ses titres, ses trophées, ses coupes et ses médailles. Il 

nous avait confié le premier registre, précieusement conservé, de la compagnie, commencé en 

1861. On y trouve toute l’histoire du jeu d’arc. Les noms, les fonctions, les titres, les 

compétitions et les événements y sont consignés, année après année. Hélas, M. Marcel 

Méciar, s’est éteint le 6 mars 2017. Une foule recueillie, où l’on a pu compter plus de 

cinquante drapeaux de compagnies d’arc, l’a accompagné à sa dernière demeure. Selon la 

tradition, la plus jeune chevalière de la compagnie, a brisé une flèche sur sa sépulture.  

       Jonquières a organisé deux Bouquets provinciaux, le premier en 1861/63, dont le vase est 

conservé précieusement dans une vitrine en mairie ! Le second en 1928 pour lequel nous 

avons la chance d’avoir des clichés exceptionnels, des images en trois dimensions ! L’auteur 

de ces photos est Fernand Baldet (1885-1964), astronome à l'Observatoire de Meudon et 

professeur à la Sorbonne. C’est l’un des rares astro-physiciens français de son époque, c’est 

un pionnier dans de nombreux domaines. Ingénieur autant qu’astronome, il ne cessa 

d’expérimenter des dispositifs originaux. C’est ainsi, qu’il va expérimenter le premier 

« Verascope Richard - stéréoscopique » à Jonquières. C’est son petit-fils : François Lagarde, 

membre du Stéréo-Club Français, qui va scanner et traiter les plaques de verre pour les 

adapter à la lecture internet. Il nous a aimablement autorisés à utiliser ces clichés pour illustrer 

le livre.   

         Pour la parade de 1861, un premier échange a lieu avec la compagnie voisine de 

Venette. Le Progrès de l’Oise du 25 mai 1861 rapporte l’événement que se déroule à Venette, 

où de M. Alfred de Seroux est maire, assisté de M. le Sous-préfet de Compiègne : « Vingt 

cinq compagnies sont représentées. Après la messe, tout le monde se dirige vers le jeu d’arc 

où a lieu la remise officielle du bouquet. Les compliments d’usage ont été prononcés par 

Nollet, le connétable de Venette, et par Levasseur pour Jonquières. La partie du jardin a été 

tirée dans l’après midi. Un mois plus tard, le dimanche 30 juin 1861, la compagnie de Venette 

offre, en retour, le bouquet provincial à celle de Jonquières (vase daté, exposé à la mairie). 

http://www.stereo-club.fr/index.php


Dans la presse on lit : « Parti de Venette à neuf heures et demie, les archers ont rencontrés à 

un kilomètre de Jonquières la compagnie d’arc accompagnée du clergé et des autorités de 

cette commune. Après les compliments échangés, le cortège s’est dirigé vers l’église, entouré 

des populations voisines. Après le service, le magnifique bouquet a parcouru les principales 

rues du village, toujours entouré d’une grande multitude. Un splendide banquet […] a été 

offert […] cette fête s’est terminée par un bal… »  

        Deux ans après, le Progrès de l’Oise publie le communiqué suivant : « Les officiers et 

chevaliers de l’arc de Jonquières ont l’honneur de rappeler à tous leurs confrères que lundi 

25 mai 1863, lendemain de la Pentecôte, ils rendront le bouquet provincial qu’ils ont reçu, il 

y a deux ans de la compagnie de Venette. En conséquence, toutes les compagnies d’arc qui 

n’auraient pas reçu de mandat sont priées de considérer le présent avis comme une 

invitation. »  

        Devant le nombre imposant de participants (963 tireurs), la séance de tir est prolongée 

d’un mois, pendant lequel, les tireurs ont eu loisir, jusqu’au 30 juin, de se présenter au jeu 

d’arc de Jonquières pour valider leur score.  Pas moins de 19 260 flèches ont été lancées dans 

les buttes. La distribution des prix a lieu, le 5 juillet 1863, sur « Le marais d’en haut » 

l’actuelle place des Tilleuls. Le premier prix est une pendule de cheminée, en  métal doré. Le 

cadran est surmonté d’un personnage, représentant un vigneron. Cette pièce d’horlogerie, de 

très belle facture sort des ateliers de M. Detouche, célèbre orfèvre parisien. Il s’agit d’un don 

de M. le Comte de Cossé-Brissac, chambellan de l’impératrice Eugénie et maire de la 

commune voisine du Fayel. Le deuxième prix est une superbe médaille en bronze donnée par 

sa Majesté l’Empereur Napoléon III. La 

tradition veut qu’un prix soit offert par 

l’Empereur. Le 3ème  prix consiste en six 

cuillers à café, en argent, dans un écrin. 

 

         Le Bouquet Provincial de mai 1928  

         Henri Billot, maire de Jonquières, a 

décrété que la fête communale se tiendrait le 

même jour, car l’organisation de la parade du 

Bouquet Provincial est une lourde charge pour 

une commune de 378 habitants. Le conseil 

municipal, dans sa séance du 25 mars
1
, alloue 

une subvention de 500 F. à la compagnie des 

archers. Ce qui porte à 16 500 F la somme dont 

disposera la compagnie pour l’attribution de 

300 prix
2
. D’autres dons viendront étoffer les 

besoins de trésorerie.  

Des affiches sont placardées dans les villages 

alentour et envoyées aux compagnies 

d’archerie de la région.                                    

                                                           
1
 Archives, Mairie de Jonquières, 1928.  

2
 Progrès de l’Oise 25 avril 1928. 



En ce mois de mai, le temps est maussade, mais malgré cette instabilité du temps, c’est avec 

fébrilité que le village de Jonquières s’apprête à recevoir plusieurs centaines d’archers et 

plusieurs centaines d’invités pour la célébration du Bouquet Provincial.           

         Dans le Progrès de l’Oise du 25 mai 1928 on peut lire : « Dimanche avait lieu, à 

Jonquières, la Fête du Bouquet provincial, organisée avec soin par la Compagnie d’Arc et la 

population de cette commune. Les rues du village avaient été admirablement décorées et une 

foule nombreuse était venue assister à cette 

solennité qui, malheureusement, fut contrariée 

par le mauvais temps. Dès le matin, les 

compagnies arrivent et sont reçues à la Mairie, 

avec le cérémonial d’usage. À l’heure de la 

Parade, 140 compagnies sont présentes, sans 

compter celles de Grandfresnoy et de 

Jonquières. Le cortège se forme et la Parade se 

déroule à travers  les rues en fête : tambours et 

clairons de sapeurs pompiers ; tambours des 

compagnies d’arc, la 

Société de 

gymnastique La 

Jeanne-d’Arc de 

Compiègne ; les 

bannières de la 

paroisse escortées 

par des jeunes filles 

en blanc, le clergé, les Bouquets de 

Grandfresnoy et de Jonquières, les prix, 

les autorités : MM Maurice Langlois, 

sénateur ; Fournier Sarlovèze, député ; 

Langlet, conseiller d’arrondissement, 

président de la Ronde ; Quervel, 

président de la 

Fédération des 

compagnies d’Arc de 

France ; la 

Municipalité. Puis, après la Société 

musicale de Canly, viennent les 140 

compagnies d’arc avec leurs drapeaux 

[…] La messe est célébrée en plein air 

dans le parc du Château.  Des discours 

ont été prononcés par M. G Leduc, 

capitaine de la compagnie d’Arc de 

Jonquières, et de M. Ernest Langlet, 

président de la Ronde, ainsi que Thérèse 

Guny, âgée de 17 ans, future épouse de 

Marcel Dumont, au nom des jeunes filles 

de Jonquières. »   
    
La partie de « vin de jardin » se déroule 

à proximité de la salle d’armes, dont la 

localisation est la même aujourd’hui. 



 

      

   

 

 

          Le livre « Au temps des bouquets Provinciaux : un siècle de parades d’archers en pays 

d’Oise » abondamment illustré par des documents d’époque, offre un vaste panorama des 

Bouquets Provinciaux organisés au cours de ce dernier siècle. Cet ouvrage dont la préface 

est de Marion Roux-Durand, directrice des affaires culturelles et patrimoniales a été rédigé 

par Jean-Marie Gillardin, Francis Lepage, Alain Dennel.  

Son prix de vente est de 14 €, il est disponible auprès de l’association 

des Deux Montagnes - 60680 Grandfresnoy 

 

       Ces données historiques sont une compilation des recherches bibliographiques 

(Archives communales,  Archives départementales de l’Oise, Bnf/Gallica) entreprises à 

partir de 2010 par une équipe locale de bénévoles (Petit patrimoine historique de 

Jonquières). Une partie de ces données a été publiée dans La Revue du pays d’Estrées 

par l’Association des Deux Montagnes (https://memoiresdespaysdoise.fr), dont 

l’ambition est de mettre à la portée du plus grand nombre l’histoire et le patrimoine de 

la région d’Estrées-Saint-Denis, du Compiégnois et, plus généralement, du département 

de l’Oise. 

 

Le vase de 1861 conservé à la mairie –        Détail de la partie arrière avec St Sébastien 

https://memoires/

